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Agent de  
production  
légumière sous 
serre ou de plein 
champ H/F

Agent de production légumière sous abri 

Agent de culture spécialisée sous abri 

Agent maraîcher serriste

Organisation

Réactivité

Exterieur

FICHE MÉTIER

Mon champ des possibles ? 
Quasiment infini !

Une fibre nourricière

Fait pour moi ?

Véritable artisan du légume de plein champ ou hors-sol 
(sous serre ou sous tunnel), l’agent de production légumière 
intervient depuis la préparation des cultures jusqu’aux 
récoltes et conditionnements. Il déracine les anciennes 
plantations, réalise les semis ou réceptionne les jeunes plants 
et les met en terre, agit sur le développement de la plante, 
observe l’état des cultures afin de repérer d’éventuelles 
anomalies comme la présence d’une maladie, d’un parasite, 
une carence ou un excès nutritif… Il applique les traitements 
phytosanitaires, récolte les produits, les lave, les trie, les passe 
à la calibreuse, les conditionne et prépare éventuellement 
les commandes. Il peut aussi être amené à entretenir les 
différents équipements de climatisation, d’irrigation ou de 
fertilisation et, selon ses compétences, à intervenir pour régler 
le chauffage, l’aération et l’éclairage des serres en fonction 
des besoins des plantes et des consignes de son responsable.

Sans lui, pas de beaux légumes frais dans l’assiette,  
ce passionné connaît parfaitement la biologie et  
la physiologie végétale, les techniques culturales,  
le parasitisme et les moyens de lutte.  
Il est fier de répondre aux enjeux posés par la question 
de l’alimentation durable et de contribuer à nourrir 
les populations.

Selon le type de cultures, l’agent de production 
légumière travaille en plein air (plein champ) ou sous 
abri (sous serre). Son rythme de travail suit celui 
des saisons et peut se révéler relativement physique. 
Curieux, organisé et réactif, car doté d’un bon sens 
de l’observation, l’agent de productions légumières 
sait conduire des engins agricoles et maîtrise l’outil 
informatique. Il aime travailler en équipe aussi bien 
que seul.
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Des chiffres et des lettres
Le témoignage de Carole, 
agent serriste

Allons plus loin

Je suis ouvrière en cultures légumières hautement 
qualifiée et responsable du laboratoire où une 
partie de la production est mise en bocaux. 
J’assure la vente directe de la récolte aux 
particuliers, deux fois par semaine et il m’arrive 
aussi d’aller sur les marchés. J’ai trouvé  
ma voie avec ce métier. Cultiver et ramasser  
de beaux légumes, c’est agréable. J’aime aussi  
les changements de saisons et de climat qui me 
permettent de toucher à tout, depuis la plantation 
jusqu’à la vente sur les marchés en passant par la 
mise en conserve. J’apprécie la complémentarité. 
Certes, le travail est physique mais le fait de 
travailler de 6 heures à 13 heures l’été laisse une 
grande partie de la journée pour se détendre ; 
l’hiver, je profite du moindre rayon de soleil… 

Une pointe de technologie

De plus en plus, l’agent de productions légumières 
utilise des techniques agronomiques de précision, 
parfois entièrement automatisées. Par exemple,  
pour préparer des sols ou des substrats (produits qui 
remplacent la terre dans certaines cultures de serre), 
mais aussi pour irriguer, fertiliser, soigner les cultures  
et s’adapter au climat.

13,2 M
de tonnes de légumes 
produites en France 
chaque année.

La pomme de terre,  
à elle seule, représente 
plus de la moitié  
(7 millions) des 

Les clés de ma réussite

Ce métier est accessible avec CAP agricole 
Métiers de l’agriculture par exemple, un 
baccalauréat professionnel Productions 
horticoles ou un CQP en productions légumières. 
Une expérience professionnelle dans le secteur 
peut aussi permettre d’exercer, sans diplôme 
particulier. Un certificat individuel d’utilisation 
des produits phytosanitaires (Certiphyto) est 
souvent demandé.
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À regarder aussi

Le site de l’Anefa (Association 
nationale paritaire pour l’emploi  
et la formation en agriculture)

Le site  
de l’apecita 

Renseignez-vous sur le 
métier en échangeant avec  
un professionnel de l’agriculture

Source : ministère de l’Agriculture 
et de la Souveraineté alimentaire


